
Salaires, pensions, assurance chômage, minima sociaux ne permettent pas de 
vivre vraiment, c’est-à-dire sans compter le moindre sou.  Et MACRON, le VRP du 
patronat et de l’Union européenne, se moque de nous. Non contents de nous railler 
à coup de petites phrases méprisantes, lui et son gouvernement des riches nous 
font les poches et nous volent le peu que nous avons pour préparer leur guerre 
dans laquelle ils comptent envoyer nos enfants.  

Quant au premier ministre ATTAL, héritier millionnaire à 26 ans et qui n’a jamais 
travaillé de sa vie, il cajole la « valeur travail » comme la vipère cajole la souris. 

Et quelle cajolerie ! Faire les poches des travailleurs pour remplir celles du patronat 
en faisant la chasse aux chômeurs plutôt qu’au chômage. 

• Triplement du nombre de contrôle des 40% de privés d’emploi indemnisés 

• Nouvelle réduction de l’indemnisation calculée sur 30 jours par mois. Soit 
360 jours par an. L’année est plus courte pour les chômeurs.  

• Suppression de l’ASS  

• Raccourcissement de la durée d’indemnisation notamment pour les 
séniors 

• Extension et durcissement de la dégressivité déjà appliquée pour les 
cadres 

• Extension du travail forcé gratuit à 47 départements pour les allocataires 
du RSA 

Associées à l’inflation galopante, les dernières réformes antisociales du 

gouvernement MACRON, soutenues par la droite et le Rassemblement national, 

vont ainsi accentuer la misère dans laquelle se débattent quotidiennement les 

privés d’emploi, les travailleurs précaires soumis aux petits boulots et au temps 

partiel, une large part des retraités, les allocataires du R.S.A… 

Et c’est toujours le même refrain. Une partie de la population serait assistée. Et 
c’est vrai ! En voici la preuve : 

• 97 milliards de dividendes pour les seules entreprises du CAC40. 

• 80 milliards d’exonérations de cotisations sociales en 2024. 

• 200 milliards d’aides publiques non conditionnées et non contrôlées. 

Les grands patrons, les milliardaires, les 

millionnaires, les actionnaires sont en réalité les 

vrais assistés.  

Précaires, privés d’emploi, travailleurs à temps partiel : ne 

restons pas isolés. Organisons-nous et construisons nos 

revendications sur un socle commun : 

Augmentation générale des salaires, des 

allocations et des minimas sociaux indexés sur 

les prix. Augmentation générale des pensions 

indexées sur les salaires. Le tout sur la base d’un 

SMIC à 2000 euros mensuel.   

 

           

      QUI SONT LES VRAIS ASSISTÉS ? 
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